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Louis Bonaparte, (1778-1846) 
troisième frère de Napoléon Ier



Hortense de Beauharnais 
(1783-1837)

Eugène de Beauharnais 
(1781-1824)

oo
Auguste-Amélie de Bavière 

(1788-1851)


Alexandre de Beauharnais (1760-1794) 
premier époux de Joséphine

trois fils dont le dernier
Louis-Napoléon, 

futur Napoléon III (1808-1873)
oo

Eugénie de Montijo 
(1826-1920)


un fils 

Louis-Napoléon, 
le prince impérial (1856-1879)

sept enfants dont l’aînée
Joséphine de Leuchtenberg 

(1807-1876)
oo

Oscar Ier, roi de Suède et de Norvège 
(1799-1859)


cinq enfants dont 

Charles XV
roi de Suède et de Norvège (1826-1872)


dont descendent 

Harald V, roi de Norvège (1937-)

Margrethe II, reine de Danemark (1940-)

Oscar II
roi de Suède et de Norvège en 1872, 

puis roi de Suède uniquement en 1905


dont descendent 

Carl XVI Gustaf, roi de Suède (1946-)

Henri, grand-duc de Luxembourg (1955-)

Philippe Ier, roi des Belges (1960-)

roi de Rome
(Napoléon II)

oo
Marie-Louise d’Autriche 

deuxième épouse de Napoléon
                       

NAPOLÉON IER 

(1769-1821)

Marie-Joseph-Rose de Tascher de La Pagerie, 
IMPÉRATRICE JOSÉPHINE 

(1763-1814)

ANCIEN RÉGIME

23 juin 1763 : Naissance de 
Marie-Joseph-Rose de Tascher 
de la Pagerie, à la Martinique

15 août 1769 : Naissance de 
Napoléon Bonaparte, à Ajaccio

13 décembre 1779 : Mariage 
de Marie-Joseph-Rose de 
Tascher de la Pagerie avec 
le vicomte Alexandre de 
Beauharnais

RÉVOLUTION

14 juillet 1789 : Prise de la 
Bastille

PREMIÈRE RÉPUBLIQUE 

Convention
1794 : Emprisonnement et mort 
d’Alexandre de Beauharnais

Directoire
9 mars 1796 : Mariage de 
Napoléon Bonaparte avec 
Marie-Joseph-Rose, qui adopte 
alors le prénom de Joséphine

21 avril 1799 : Achat de 
Malmaison

Consulat
Janvier 1800 : Début des 
travaux à Malmaison sous la 
direction des architectes Percier 
et Fontaine

EMPIRE

2 décembre 1804 : Cérémonie 
du sacre

Septembre 1805 : Nomination 
de Berthault comme architecte 
de Malmaison

15 décembre 1809 : Divorce 
de Napoléon et Joséphine

2 avril 1810 : Mariage de 
Napoléon avec l’archiduchesse 
Marie-Louise d’Autriche

20 mars 1811 : Naissance du 
roi de Rome (Napoléon II)

30 mars 1814 : Prise de Paris 
par les Alliés, qui éloignent 
Napoléon sur l’île d’Elbe

RESTAURATION

29 mai 1814 : Mort de 
Joséphine

Cent-jours
20 mars 1815 : Retour de 
Napoléon au pouvoir

18 juin 1815 : Défaite à 
Waterloo

25 au 29 juin 1815 : Séjour 
à Malmaison avant son départ 
pour Rochefort, dans l’inten-
tion d’embarquer pour les 
États-Unis

8 juillet 1815 : 
Embarquement pour l’île 
d’Aix

15 juillet 1815 : Reddition 
aux Anglais et déportation 
sur l’île de Sainte-Hélène

5 mai 1821 : Mort de 
Napoléon

Construit au xviie siècle, le château 
de Malmaison est acquis en 1799 
par Joséphine qui, à la demande de 
Napoléon, cherche une terre aux environs 
de Paris. Le couple Bonaparte fait alors 
appel aux architectes Percier et Fontaine 
qui transforment la vieille demeure en 
un exemple, unique aujourd’hui, de style 
consulaire élégant et raffiné. À partir de 
1800, ce petit château devient, avec les 
Tuileries, un des lieux où se prennent 
les décisions politiques de la France. S’y 
succèdent réunions de travail, récep-
tions, concerts, bals et jeux champêtres. 
À la différence des résidences officielles 
de l’Empire, comme Fontainebleau 
ou Compiègne, Malmaison reste une 
demeure privée, renommée pour la 
beauté de ses jardins et les espèces rares 
qui y sont acclimatées.

Après son divorce en 1809, Joséphine s’y 
retire et y meurt le 29 mai 1814. Le prince 
Eugène, son fils, hérite alors du domaine 
de Malmaison, qui sera vidé et morcelé à 
sa mort. 
La propriété est rachetée en 1861 par 
l’empereur Napoléon III, petit-fils de 
Joséphine, qui souhaite la transformer 
en musée. Ce projet, interrompu par la 
chute du Second Empire, verra le jour 
grâce à Daniel Iffla dit Osiris, qui acquiert 
le château, le restaure et en fait don à 
l’État en 1903. La visite du château et du 
parc permet d’apprécier tout le charme 
de cette « campagne » qui a su conserver 
son atmosphère intime et son caractère 
d’authenticité.

Aujourd’hui château-musée, Malmaison fut la résidence privée de Napoléon Bonaparte 
et de l’impératrice Joséphine, une « campagne » située à une demi-heure de Paris, où le 
Premier Consul venait travailler et se détendre.
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Le musée conserve dans ses collections des souvenirs de 
la captivité de Napoléon à Sainte-Hélène, des objets liés 
au Retour des cendres et à la légende napoléonienne. 

PIÈCE D’ENTRÉE. Ouvrant sur le couloir, cette petite pièce donne 
directement accès à la chambre de Napoléon. Elle servait de cabi-
net de garde-robe.

LE SALON DE L’EMPEREUR. Il occupe l’emplacement de deux 
pièces, une chambre pour le valet de chambre et le salon de l’Em-
pereur proprement dit.

LA CHAMBRE DE L’EMPEREUR. La chambre de Napoléon et une 
autre chambre occupaient l’emplacement de cette pièce. La pré-
sentation actuelle, inspirée de celle d’origine, a été l’occasion de 
rétablir la tenture de mousseline drapée.

LA SALLE DES ARMES ET LA SALLE MARENGO. Transformées en 
salles d’exposition au début du XXe siècle pour les besoins du musée, 
ces salles présentent des souvenirs personnels de Bonaparte, géné-
ral et Premier Consul, ainsi que des œuvres insignes représentant 
Napoléon. 

LA SALLE JOSÉPHINE. Aménagée à l’emplacement des apparte-
ments de la reine Hortense et du prince Eugène, cette salle regroupe 
des services de table de l’Impératrice, ainsi que des œuvres de ses 
collections personnelles. Vous y découvrirez aussi une maquette du 
domaine enclos de murs tel qu’à sa mort.

LA SALLE DE LA FRISE. Cette salle occupe l’emplacement de 
la chambre de mademoiselle Avrillion et de la salle de bain de 
Joséphine. Plusieurs éléments ou équivalents du mobilier de l’hôtel 
de la rue de la Victoire, première demeure occupée par Joséphine 
et Bonaparte après leur mariage, y sont rassemblés.

LA CHAMBRE À COUCHER DE L’IMPÉRATRICE. Berthault a créé 
en 1812 cette chambre de forme circulaire richement décorée. 
C’est dans le lit orné de cygnes que Joséphine est décédée en 1814. 
L’état actuel correspond à la restitution faite sous Napoléon III à 
partir d’une aquarelle ancienne.

LA CHAMBRE ORDINAIRE. L’Impératrice se tenait plus volontiers 
dans cette pièce, beaucoup plus claire et riante, que dans la grande 
chambre à coucher d’apparat.

LE CABINET DE TOILETTE. L’Impératrice s’apprêtait dans ce cabi-
net de toilette après y avoir été coiffée.

LE BOUDOIR. Craignant toujours les courants d’air, Joséphine se 
tenait volontiers dans cette pièce au plafond surbaissé, que l’on 
pouvait ainsi chauffer plus facilement. 

PARAVENT . Chine, fin XVIIIe – début XIXe siècle. Pour son 
confort, l’Empereur fit installer dans ses appartements de 

Longwood de nombreux paravents. Celui-ci, le plus remarquable, 
fut acquis sur place et installé dans sa chambre.

B PENDULE EN FORME DE BORNE. Martin Pigneret (mort en 
1855). Paris, vers 1815. Cette pendule qui se trouvait sur le 

bureau de l’Empereur à Sainte-Hélène est arrêtée à l’heure de sa 
mort (17h49).

C MASQUE MORTUAIRE DE NAPOLÉON (PLÂTRE). François-
Charles Antommarchi (1789-1838). Le docteur Antommarchi 

conserva la partie principale de l’empreinte moulée avec le concours 
du médecin anglais Burton au soir du 7 mai 1821. Avant d’en diffuser 
l’image en bronze ou en plâtre à partir de 1833, Antommarchi en tira 
quelques rares épreuves dont celle-ci considérée comme l’une des 
premières de toutes.

LA TENTE. Ajoutée en 1801 et réservée aux domestiques qui se 
tenaient en avant des salons, elle affecte la forme d’une tente mili-
taire, dont le décor intérieur imite le coutil rayé.

LE VESTIBULE. Les colonnes de stuc, posées en 1800 pour consolider 
les poutres du plafond et le décor peint, en faux granit, faux porphyre 
et faux bois, évoquent un atrium romain. Du temps de Joséphine, des 
volières abritaient des oiseaux des Amériques, d’Afrique et d’Asie.

LA SALLE DE BILLARD. Dans ses mémoires, mademoiselle Avrillion, 
première femme de chambre de l’Impératrice, indique qu’« en sor-
tant de table, Sa Majesté passait dans la salle de billard, où elle faisait 
une ou deux parties, ce dont elle s’acquittait très bien. » Joséphine a 
connu les couleurs de ce décor conçu par Berthault en 1812.

L’ANTICHAMBRE DU SALON. L’huissier de service se tenait dans 
cette pièce qui servait aussi à ranger les tables à jeux lorsqu’elles ne 
servaient pas dans la salle de billard.

LE SALON DORÉ. Ce salon de compagnie a reçu deux décors succes-
sifs : sobre, à fond sombre en 1800 et à décor d’arabesques peintes et 
dorées après le divorce. Fortement endommagé pendant la guerre de 
1870, ce salon présente des éléments de ces deux états.

LE SALON DE MUSIQUE. Le décor de la pièce, exécuté en dix jours 
par les ébénistes Jacob et le peintre Moench d’après les dessins des 
architectes Percier et Fontaine, nous est parvenu presque intact. 
Joséphine y accrochait ses tableaux modernes, tandis que les œuvres 
des maîtres anciens et les collections d’antiques étaient exposées 
dans la Grande Galerie, érigée dans le prolongement du salon mais 
détruite vers 1830.

LA SALLE À MANGER. Cette pièce a été décorée dans le goût 
pompéien en 1800 par Fontaine et les huit danseuses ont été peintes 
par Louis Lafitte d’après des dessins de Percier. En 1812, Berthault 
ajoute les arcades entourant les portes et les fenêtres.

LA SALLE DU CONSEIL. Dès juillet 1800, les fréquentes réunions des 
ministres à Malmaison ont nécessité la création d’une salle du Conseil 
qui fut aménagée par Fontaine en dix jours.

LA BIBLIOTHÈQUE. En abattant les cloisons de trois petites pièces, 
Fontaine a su créer une vaste bibliothèque. La réalisation des boise-
ries d’acajou a été confiée aux frères Jacob. Lafitte est probablement 
l’auteur des figures de la voûte. Un escalier dérobé double l’escalier 
principal et permettait à Napoléon de relier son bureau et son appar-
tement au premier étage.
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